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de Québec où nous avons pu le voir et l’examiner à 
loisir grâce à la bienveillance des autorités de cette 
institution et à l’obligeance de l’archiviste, Monsieur 
l’abbé Amédée Gosselin. Avant d’être au Séminaire 
de Québec, ce manuscrit a appartenu à M. l’abbé Hos­
pice Verreau, Principal de l’Ecole Normale Jacques- 
Cartier, à Montréal, et avant lui à M. Jacques Viger. 
Dans ses notes manuscrites sur les Actes (1) M. Verreau 
dit en effet que ce manuscrit « forme partie de la col­
lection de M. J. Viger,» Où cet antiquaire et ce 
chercheur s’était-il procuré ce précieux manuscrit, nous 
ne pourrions répondre que par des conjectures plus ou 
moins vraisemblables. Il nous paraît plus utile de 
rechercher à quelle époque cette copie des Actes du 
Frère Didace a été faite, pour qui et par qui ; surtout 
quelle est sa valeur historique.

* *

Par les Actes mêmes, il paraît bien certain que les 
Récollets firent faire des copies des procès-verbaux ; 
qu’ils donnèrent ces copies ou les passèrent pour un 
temps à des personnes tant ecclésiastiques que séculières. 
Naturellement, ces copies, destinées à l’édification per­
sonnelle de ceux qui les recevaient, n’étaient pas authen­
tiquées selon les formes ; elles portaient d’ailleurs avec 
elles les marques de leur authenticité, venant des 
Récollets eux-mêmes, distribuées à une époque très 
rapprochée de la mort du Frère Didace, alors que des 
témoins oculaires et auriculaires des faits étaient 
vivants et que les pièces originales existaient encore.
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